
Les cloches de l'église de Monestier du Percy 

Le clocher actuel en dôme date de la reconstruction de 1911 après l'incendie qui a 
ravagé l'ancien clocher le 19 décembre 1909. 

On peut supposer que l'incendie a été violent car les cloches qui s'y trouvaient ont
disparu. Elles étaient trois, répertoriées dans l'ouvrage de G. Vallier (« Inscriptions
campanaires du département de l'Isère » - 1886)

Les deux cloches actuellement dans le clocher portent des inscriptions, comme la
plupart des cloches … nom de la cloche, parrain et marraine, donateurs éventuels,
date, nom du fondeur et quelquefois d'autres inscriptions spécifiques.

La petite cloche (diamètre 60 cm) est datée de 1769 et porte des inscriptions en latin,
avec quelques passages « usés », mais il s'avère que cette cloche était précédemment
dans l'église de Clelles et a dû être donnée à Monestier du Percy après l'incendie. Elle
est répertoriée dans l'inventaire établi  par G. Vallier sous le numéro 391 (voir les
inscriptions dans l'annexe 1).

La grosse cloche (diamètre 120 cm) est datée 1910 et a été fondue spécialement pour
l'église de Monestier du Percy.

Inscriptions du haut, côté nord     :

« ELLES ETAIENT TROIS SOEURS MOINS HEUREUSES QUE LES TROIS HEBREUX DANS LA FOURNAISE. ELLES PERIRENT
LE 20  X  1909 »

« A LEUR PLACE  JE LOUE DIEU  J'APPELLE LE PEUPLE CHRETIEN A LA PRIERE  JE PLEURE LES TREPASSES »

Inscriptions en haut côté sud     :
« PIE  X  PAPE  A.D. 1910 »

« P . E . HENRY  EVEQUE »

« ALFRED BARBE CURE DU MONESTIER DU PERCY »

Inscriptions en bas côté sud     :
                             « G. & F.  PACCARD  FONDEUR  A  ANNECY-LE-VIEUX  HTE  SAVOIE   1910 »



Cloche de 1769 (60 cm) Cloche de 1910 (120 cm) Détails -  cloche 1910

Les « trois sœurs » mentionnées sont sans doute les trois cloches d'avant l'incendie, 
détruites par le brasier et leur chute. Elles portaient des inscriptions qui sont donc 
connues par l'inventaire de 1886 (voir annexe 2). 

Les cadrans de l'horloge sont d'époques différentes. Celui du côté nord est signé 
MAYET (horloger grenoblois) et les trois autres plus récents sont signés GERMAIN. 
Dans le clocher, un vieux cadran antérieur, peut-être un vestige de l'incendie.

Cadran Mayet (nord) Cadrans Germain (E, S, O) La tringlerie des cadrans Vieux cadran Mayet

L'horloge automatique règle la sonnerie des heures avec un marteau sur la grosse 
cloche, mais chaque cloche dispose d'une roue et d'une corde pour une utilisation 
manuelle de la mise en mouvement du battant.

Horloge MAYET père et Fils Marteau Roue en bois



Annexe 1     : la cloche de 1769

Annexe 2     : les cloches disparues

Les cloches de 1851 étaient dénommées « Marie Clémence La Désirée » et « Marie 
Séraphine Henriette » 


